
animaux (vivants) des viandes fait et incomîplet qui existait à bord le thermomètre n'avait pas indiqué
abattues, du fromage, dlu beurre, (les des navires depuis 1994, leAs plus de 15 o Farenlieit. au-dessous
oeufs, du poisson, des fruits, dul lard, exportation-; de beurre ont beau- dle zéro ; M. ('orbet et. M. Pope ont
du lait condensé, des pomîmes dle coup gagné. En 1894, la quasi- rapporté que, durant, l'hiver dec
terre, de la volaille et dlu gibier. Le tité (le beurre exporté de 2,339,- 1851, lit glaee nie séjournat que six
Canada n'a envoyé que 7 pour cent 331 Ibs 'elle s'est élevée en 18911; scînaties dlatis le voisinage de l'ile.
de cette quantité ; taudis que, dit le à. 9,895,984 lbs, celte qIutité ("et hiver, le thlermaomnètre est dles-
professeur, il pourrait en envoyer devra s'arcroitre dlans <les propor. rendlu à 28 o ventigrades à lat baie
un tiers aut moins. tionS plus4 considérables dalns les <les Anglais au Mois de' janierCi

En échange de ['augmientation (le années prochaines;. Le Canada qui a niais ça n'a pas ét.é le longue durée.
ces exportations en produl its dl'aI i- fourni env ironi (;I pour cent de tout! Le D)r Schmîit t a ten n <t hi ver tun
mentation, le Canada deviendrait le fromage Imipu>rt.ý- par. lit elr-sae- iregistre régulier <'observations ba-
encore un meilleur client pour les Bretagne devrait aussi *fournîir une! roiétriques et tlierin<unétrlques,q Ili
.articles de fabrication anglaise. Le égale proportion (les 31 0,i00,0Oo Ibs a été envoyé fin d'avril au bureau
Canada a déjà envoyé 61) pour cent de beurre importé anlnel lentti. Le. d'Amîtieosti à Ilitarisj, atvenuI Aei ce.
de la quantité totale le fromage service les refrigérateurs installé! La douceur dlu climat conmparé à
importé dans ce pays et le Canadla sur les ceiins dle fer l'al été princi- 1 celui dle Québec et celui les cýôtes4
est tout en aussi bon 'ne condlition paiement pour le beurre, les viandfes eniviro)nnantes, s'ex plique par le fait
pour la production des <qualités su- abattues. les 4itm'4f, la volaille et les 'que l'île eès, entourée par lise va.te
périeures de beurre, de viandes, fruits. P>our conclure, le professeur ,naîppe d'eau salée <lonît 'iiillucee
d'oeufs, de volaille.%et <le fruiits. Mais liobertson <lit qu'une niouvelle è,-e sur l'atmosphère, en qîuelqurne pa.rie
ces produits, plus faciles à se <lété- commnençait ptour le commierce <'t (lt. mrnonde (Iue eesoit et peu iui p<>rte
riorer, ont quelque peu soulthrt paet. que le s «s-tèmne les refrigérat-eurs la latitude, est, parfaitement commue.
dant le transport dans le passé. La subventionnés par le gouvernement L'île est sise presquîe est et ouest,
distance de 3,000 milles des mai:rchés était le c-omumencenment le cette et, bordlée qu'elle est dans toute Ma
de l-a Grande-Bretagne n'a Pas été nouvelle ère e-n faveur le la qjua. lonîgueur par dles hauteurs sur le
un grand obstacle quant au prix <tu lité <lu beurre, les tuset dlei coté nord, lit plus grànde partie (le
fret. Pour payer les frais le trans. fruits e4anadiens qui parvieundront sit surface, qjuelqunes rares points
port jusqu'aux ports de la Grande- sur le mnarvlhé anglais. C'es articles exceptés, se trouve <le la, sorte à
Bretagne il n'en a coûté (Ile 6 pîour pourront mtaintenant étre transl)or- l'abri dles vente froidsa.
cent de la valeur du fromage au tés sans le mioind re inconvénient, et, Le climat <le l'île roessernhîle beau-
Canada. Pour aider les fermiiers comme le Carnuaia a un sol fertile, vouî> à celui le 'rerreneuve, muais
Canadiens à obtenir une Pl-tce Pli" u'Ille Ppulat ion vraiment inttellh- n 'a pastý conimue celuti-ci I 'i mucolivé-
marquée sur les marchés anglais, gente, indîust rieuse et s4oigneuse nient le brumies l>rilante.A
pour le beurre, les fruits, les Seufs, avec umne;tt. sphlère pure taine, Anmtiti, lnai atil pet tre
et la vplaille, le ministre de l'Agri- la quialité le ses pro<luitis est alo- <lesix à huit, semaines plus longue
culture au Canada a pris les ina-su- luuenit <le premier ordrme. Les pro- qîu'à Québec ; il est. probablrle qju'a-
res nécessàig-es pour formier <-omume duits <les climats <Ili nord se cotiser- v** <les b&qteattx couvenableinuent
une chaine non interrompue (le re- vent mnietux, oît p)lus de <léliceate-sse <-omstrauit et équipé.- il y aurait
frigérateurs depuis l'endroit le pro- et. posu<,snut les propriétéi nutriti- mnoyen le faire <le tempse à autre. lin
duction juisqui'aux ports (le la vas pltus »griu<l'i#. (lue ceux qui c-rois- voyage entre l'ile et la côte)t sud, et
Grandle - Bretagne. Le gouverne sent plus au sud ; la route <Ilu Cana- lutirnite Quéher, dlurant l'hîiver, xtii-
ment a subventionné les vapletîrs4 Pi la Vers la Grandle Bretaîgne est atis- vaut le temps et l'état <le la glac
leur payant la moitié dul coùlt de si une uc te fialielie. Si les A nglais qumi, elle, n 'obstué janliais compè
premier établissement dles inii Icoliîsidfra~ienît. simp tlemuent leur pro- teillent le cenial.- Il dlevrait aussi
leures machines à réfrigéraition les pie i utérét, ils acc-orderaienit nue- Mtru possible <le tenter, <lur.î-t l'Ili-
plus modernes et les coin part i préférenvue miarqutée aux produ1 its vei-, iluel<juosw voyages <lu, côté le
men ts isolés. Dix-sept vapeturts ont canadiens et augmnen teraie-nt ainîsi M inlgan, ou nil point <j uleleconq ne <le
été ainsi équipés pour naviguer ha puissauce dlaciiat (les Canadiens lat cote nîord. Mais il sie - présente
entre Montréal et Londres, Avo>n. pour l 'acqtuisi tion et l'importation ine- ilifienîté, <'s la sortie dI'uine
mniouth,.Liverpool et Gl',asgow. î>en- de3ý«î1îImes mnufiactutrés (lais les baie coinmue <-elle <les Anuglais ; par-
dant l'aunée couran:te. Les condni- villes, d'A uiglet erre, d'Irlande et fois, et surtout tt co>mmencemient
tions entre le gouve.rn«wOiit et. les 1 l'Evo<sse. ipluisee > <le l'hiver, Ila baie eït. parfaitement
Compagnies de vapeurs sout qu'il L'asu-il>lée se sépare emi v<,huîut libre <le glacei ; mais quelques
ne pourra pas êt.e char-gé luts des ri'îiîerrieiemî%s au profes4seni- heures apres.-, les glaces Pouitsées

de 10 shelins par tongne en plus <lu1 lth--s.par le vernt, s'y entassent, et s'éten-

taux de fr-et courant pour- l'usage ( lent le là à perte de vite ; il se fait

de compartiments froidls à bord des ÂN'îOlIicomtme cela lin va-et-vient de glaces,
navires. Tout expéditeur peut an-.uvn adreto l et

voyer nue petite ou unte for-te D)ans su conférence, M. Rtoche si-

quantité de produits. Pour quel (syite). igimalatit à mori aid i toi-e las baiteux

les produits lestiiîés à être ex pé- Noit seulemnt.- on s'est ac<-otdé, uî iii nouvleau modèle pour Ila nitr i-

diés dans les eluiutuhres, froides i urou <s anînées dernières, sur la gation d'hiver d'Anuticosti, modèle

des steamers puissent partir dans, fertilité <lu sol u'Anitico-4ti, muais il qui av-ait été dessiné par- le lieute-

les meilleures condlitions voulues, a été aussi recotntu que le climat y: nant I-ackett et approuvé par le

le gouvernement a égadleet con- iest plhus dloux qu'à Quèic .M lieutenant Osb>orne, je capitaine

senti à subventionner pernd<ant 3 Wrighit, arpenteur, lui y hiverna 1aClr et d'autres navigateursi

ans les entrepôts frigorifiques aux el) .1,6~5, alors (lue la saisoni fut re- des régions arctiques. Il record-

ports d'exportation. Déjà, malgré gardlée cOlilui ayant été très dure, mandait chaleureusement l'emploi,

le système de refrigérateu-rgg impar- dlémontra par ses observations queý dans cette navigation, le marins
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